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II - Le recueil des informations 
et la recherche de critères d’analyse 
pertinents

L’analyse des pratiques pédagogiques a été réalisée à partir de l’expérience de 9 équipes pédagogiques (annexe 1)
dont les établissements sont tous des sites pilotes dans l’opération agriculture durable. Leurs actions de forma-
tion portent sur les Secondes, les Bacs Professionnels CGEA, les BTSA PA et les BTSA ACSE. Une des actions
de formation s’adresse aux enseignants. Les formations étudiées relèvent toutes sauf une, de la formation initiale.

Nous avons collecté auprès des enseignants des données qui nous permettent de caractériser les actions de for-
mation et de définir les leviers et les freins à leur mise en œuvre.

A - Recueillir des informations

Pour recueillir les informations nécessaires à cette étude, il convient au préalable d’expliciter comment on défi-
nit un dispositif de formation.

1 - Caractériser un dispositif de formation pour identifier les données à
recueillir.

Nous entendrons par « dispositif de formation » une traduction de l’ensemble des facteurs et des organisations
qui participent à la mise en œuvre du processus d’apprentissage des élèves et qui permet de répondre à une com-
mande ou une prescription.

Le schéma suivant propose de formaliser ces éléments :

Les éléments du dispositif de formation
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Élèves
Composantes socioculturelles

Motivations

Activités 
d'apprentissage

Stratégies
pédagogiques

Objectifs

Interprétation
Modalités

de la mobilisation

Conception
Gestion

Mise en œuvre

Organisation

ACTION DE FORMATION

Organisation :
établissement

équipe pédagogique
Enseignants

Ressources 
internes ou externes

Outils
AGEA, IDEA...

Préscriptions
référentiels



La collecte d’informations devra permettre de :

– décrire l’ensemble des actions de formation et leurs modalités pour déterminer les stratégies pédagogiques
choisies ;

– définir ce qui peut interférer sur l’ensemble du processus d’apprentissage et comment les équipes l’intègrent
dans le choix des stratégies pédagogiques.

2 - Un premier lot d’informations : objectifs, activités et stratégies pédagogiques.

21 - Les objectifs recherchés et leurs niveaux de performance

Il s’agit ici de faire exprimer par les enseignants les objectifs et les effets recherchés des actions de formation.

On cherchera à identifier le niveau de performances attendu selon les différentes étapes du processus d’appren-
tissage : sensibilisation, initiation, entraînement et perfectionnement. Les définitions de ces termes sont fournies
en annexe 2.

22 - Le séquençage des activités des élèves et les stratégies pédagogiques

Pour atteindre les différents objectifs, chaque équipe mobilise l’ensemble des ressources dont elle dispose, 
propose des activités et les organise pour assurer les apprentissages des élèves. L’ensemble de ces informations
nous permet de déterminer le séquençage du processus de formation et d’identifier les stratégies pédagogiques
choisies.

3 - Le choix de critères pour repérer les conditions de la réussite
Les précédentes données, si elles nous fournissent les informations suffisantes pour formaliser l’action de for-
mation, ne nous donnent pas les conditions de sa mise en œuvre. Pourtant, ces conditions de mise en œuvre par-
ticipent tout autant à la réussite du processus de formation.

Pour définir ces conditions de réussite, nous avons donc émis l’hypothèse habituelle selon laquelle les organisa-
tions de l’équipe pédagogique et de l’établissement, la motivation des élèves dans le processus de formation, les
modalités de la mise en œuvre des ressources et l’interprétation de la prescription (le référentiel) étaient des indi-
cateurs pertinents.

31 - Les ressources utilisées et leur mise en œuvre.

Les équipes enseignantes utilisent des ressources variées dans le cadre de leurs enseignements. Il s’agit, pour
l’ensemble de ces ressources et en particulier pour IDEA, de définir comment elles sont utilisées et en quoi elles
participent au processus d’apprentissage.

32 - Les organisations de l’établissement et de l’équipe pédagogique

IDEA est le résultat du travail d’une équipe pluridisciplinaire. En tant que ressource pédagogique, elle exige un
minimum d’expertise sur les différents champs de savoirs qu’elle utilise. Nous avons donc recherché à savoir
comment les expertises des membres de l’équipe pédagogique étaient mises à contribution au cours de la concep-
tion des dispositifs et en situation avec les élèves.

Au-delà, il s’agit également d’identifier quelles sont les organisations de l’établissement et de l’équipe pédago-
gique qui sont nécessaires.

Enfin, l’établissement interfère-t-il sur ce type de situation ?

33 - Les motivations des publics en formation

Pour les enseignants et les établissements, la mobilisation des services de l’État sur le thème de la durabilité est
incontournable. Il y a à la fois l’opportunité de l’actualité à travers les crises répétées qui concernent l’activité
agricole depuis plusieurs années, mais surtout les nouvelles orientations de la LOA.

La motivation est le moteur du processus d’apprentissage chez les élèves. Nous n’avons pas, dans le cadre de
cette étude, d’indicateurs pertinents pour la mesurer.
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Nous nous y sommes cependant intéressés à travers les caractéristiques socioculturelles des élèves et ce qui moti-
vait leur présence en formation agricole. Pour cela, nous avons utilisé des données générales sur les caractéris-
tiques des élèves des établissements agricoles et utilisé les informations données par les enseignants.

Nous nous sommes donc attachés ici à repérer si ces caractéristiques interféraient sur le choix des équipes pour
définir des stratégies pédagogiques.

34 - Les référentiels de formation

Les référentiels, de fait, constituent pour les équipes pédagogiques la prescription elle-même. Ils sont par défi-
nition, les référents des actions de formation.

Mais les référentiels sont aussi la traduction et l’expression d’une époque, des idées et des concepts qui l’ac-
compagnent. Or, ces mouvements évoluent au fil des ans et obligent du même coup ces référentiels à s’adapter,
à se rénover.

C’est autour d’eux que se construisent les rubans pédagogiques ; c’est en référence à eux que les équipes s’or-
ganisent et c’est enfin sur les objectifs et contenus préconisés que les enseignants élaborent leurs progressions
pédagogiques.

IDEA est un outil qui tend à coller aux concepts de son époque en rendant opératoire l’évaluation des relations
de l’exploitation avec son territoire. Mais peut-il s’insérer facilement dans des pratiques pédagogiques autour de
la durabilité dans toutes les formations ? En d’autres termes, y a-t-il besoin de cohérence entre l’approche « réfé-
rentiel de formation » et l’approche « IDEA » plus proche d’un « référentiel sociétal » non intégré par le monde
professionnel ? Il s’agit alors de repérer comment les référentiels de formation sont perçus, lus et interprétés par
les enseignants. En quoi ces interprétations facilitent-elles ou freinent-elles les approches sur la durabilité et sur
l’utilisation d’un outil d’aide au diagnostic comme IDEA ?

B - La collecte des données : les entretiens semi-directifs

Afin de recueillir ces informations, nous sommes allés à la rencontre des enseignants sur leur lieu de travail.
Nous les avons interviewés à partir d’un petit guide d’entretien (annexe 3).

Les questions de ce guide sont ouvertes afin de permettre aux enseignants d’exprimer le plus possible la diver-
sité des situations rencontrées et les éventuelles difficultés éprouvées. C’est sur ces dernières en particulier que
nous porterons notre attention pour identifier leur origine en vue de préciser les conditions de la réussite de l’en-
semble du processus.

C - Les limites de cette étude

Ce travail n’a pas pour but d’évaluer la méthode IDEA. Par contre il doit pouvoir valider les différentes situa-
tions pédagogiques qui la mettent en œuvre. Nous ne visons qu’à capitaliser les expériences des équipes et repé-
rer leurs principales difficultés et leurs origines, afin de contribuer aux actions de transfert.

Avec un échantillon aussi réduit, il est évident que notre analyse ne peut être que qualitative. De plus, elle ne peut
être considérée que comme le reflet d’une certaine réalité d’ensemble, « photographiée » à un instant donné.
Enfin, parce que les enseignants et les équipes rencontrés sont impliqués dans les différentes actions sur l’agri-
culture durable, nous avons porté toute notre attention sur certaines difficultés perçues, minorées dans le cas pré-
sent, mais qui risquent d’être plus marquées auprès des équipes qui ne se sont pas encore engagées dans cette
démarche.

IDEA : analyse des pratiques pédagogiques 13
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III- Formalisation des dispositifs

L’ensemble des données recueillies lors des entretiens nous a permis de produire les différents tableaux de l’an-
nexe 4 qui traduisent les actions de formation. Leur analyse nous permet d’identifier l’organisation des appren-
tissages, proposés par les différents établissements rencontrés.

A - Le séquençage des apprentissages et le niveau de
performance des objectifs de formation recherché

1 - le séquençage des apprentissages : une décomposition en quatre étapes

Notre analyse porte sur l’ensemble des séquences qui préparent et mobilisent IDEA.

Les tableaux qui récapitulent les actions de formation (1, 2, 3, et 4), permettent de mettre en évidence une décom-
position de la formation en quatre étapes :

– une première étape est centrée sur les apprentissages aux concepts de durabilité et d’agriculture durable. Le
support est ici pour la plupart du temps le territoire de l’EPL ou de son exploitation

– une seconde est centrée sur la sensibilisation à la méthode de diagnostic par une première prise de contact avec
l’outil IDEA ;

– une troisième étape est parfois proposée sur l’entraînement à la démarche par l’analyse d’une exploitation.
Cette analyse diagnostique s’inscrit dans des démarches plus générales comme l’Approche Globale de
l’Exploitation Agricole (AGEA), ou le Diagnostic Agri-environnemental. Elle se fait soit sur l’exploitation du
lycée, soit sur une exploitation hors de l’établissement. Dans la plupart des cas les résultats sont confrontés à
ceux du diagnostic territorial. IDEA se positionne comme un des outils de diagnostic qui aide à la prise de déci-
sion et qui engage à l’action.

– enfin, le processus peut se poursuivre par une étape de perfectionnement avec la mise en œuvre de la grille
IDEA au cours du stage en milieu professionnel pour contribuer, dans le diagnostic global, à évaluer la dura-
bilité de l’exploitation agricole.

On peut établir un premier schéma du séquençage des actions de formation :

Étape 1

Concepts
de durabilité

et d’agriculture dura-
ble

Approche
territoriale

Étape 2

Présentation
et

mise en œuvre
d’IDEA

Étape 3

Mobilisation de l’ou-
til IDEA dans

AGEA, le DAE, ana-
lyse

de la durabilité
de l’exploitation

agricole

Étape 4

Stage
en milieu

professionnel



Au-delà d’une certaine organisation commune dans les différents parcours analysés, il apparaît des nuances, des
différences plus ou moins marquées, traduisant des choix pédagogiques divers, des contraintes et des environ-
nements variés. C’est l’analyse de ces différentes situations que nous vous proposons maintenant.

2- Les principaux objectifs de la formation
On peut caractériser les différentes actions de formation par deux catégories d’objectifs. D’une part on peut dis-
tinguer les objectifs qui sont centrés sur les élèves, exprimés, en effet sous la forme de comportements, de com-
pétences et de connaissances que ces derniers doivent acquérir et la façon dont on peut les évaluer. Nous avons
coutume de les appeler au CNPR, les objectifs de formation.

D’autre part on peut également distinguer des objectifs qui ne s’expriment pas en termes d’effets sur les élèves.
Ces objectifs contribuent à des actions plus générales, centrés par exemple sur la profession, ou sur des opéra-
tions comme « agriculture durable ».

Ces derniers objectifs et les objectifs de formation constituent ce que nous appelons les objectifs de « LA » formation.

21 - Les objectifs de formation

Les actions de formation analysées visent deux principaux objectifs.

211 - Permettre aux élèves de s’approprier les concepts de la durabilité et de l’agriculture durable

Ce premier objectif est assez récurrent, quelle que soit la formation rencontrée.

Cet objectif vise tout d’abord à permettre l’identification des principaux champs de la durabilité et de l’agricul-
ture durable. Ici, les équipes s’appuient avant tout sur une approche territoriale. Les séquences mises en œuvre
pour répondre à cet objectif se positionnent pratiquement toujours avant l’étude d’IDEA.

Au-delà des apprentissages recherchés autour de la maîtrise des concepts sur les notions de durabilité, cet objec-
tif contribue également à former des acteurs professionnels responsables et citoyens sur les espaces où ils agi-
ront plus tard.

212 - Permettre aux élèves de mettre en œuvre le diagnostic de la durabilité d’une exploitation agricole

C’est pour cet objectif que, de façon générale, l’outil IDEA est mis en œuvre. Cette étape remobilise générale-
ment les acquis des séquences de la première étape.

Cet objectif est assuré au travers des apprentissages proposés lors des étapes 2, 3 et 4. Les niveaux d’apprentis-
sages recherchés peuvent être différents selon qu’ils se déroulent sur tout ou partie seulement des étapes 2, 3 et 4.

Ces deux premiers objectifs sont centraux et organisent la plupart des dispositifs de formation.

213 - Mesurer exclusivement les impacts de l’exploitation sur son environnement

Cet objectif est marginal et ne concerne qu’un seul entretien. À travers cet objectif, il s’agit pour l’enseignant de
donner des outils méthodologiques qui permettent de mesurer exclusivement les impacts agro-écologiques d’une
exploitation agricole sur son environnement.

22 - Les objectifs de « LA » formation

Dans le cadre de cette étude, nous avons repéré deux objectifs principaux :

– Transférer les concepts (sur les notions d’agriculture durable vers le milieu professionnel (exploitants dont
l’exploitation est support de formation, et maîtres de stage) ;

– Contribuer au Diagnostic Agri-Environnemental (DAE) de l’exploitation agricole du lycée.(dans le cadre de
l’action nationale sur l’agriculture durable).

Ces deux objectifs ne sont pas directement centrés sur les élèves. Ils sont légitimes car les établissements dans
lesquels nous sommes allés sont tous plus ou moins impliqués dans l’opération « Démonstration » Agriculture
Durable pilotée par la Bergerie Nationale de Rambouillet.

Ces objectifs ne sont pas toujours exprimés directement. Mais on notera que certains objectifs particuliers ou
activités proposées tendent vers cet objectif de transfert. Par exemple à Château Salins, le premier objectif expri-
mé porte sur la capacité des élèves à communiquer avec les maîtres de stage. À Vendôme, à Coutances, etc. les

IDEA : analyse des pratiques pédagogiques 15
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restitutions proposées aux exploitants visent à la fois les deux principaux objectifs de formation cités précé-
demment, mais contribuent au transfert de la méthode.

Il est important d’expliciter clairement ce type d’objectifs car très souvent il nécessite, comme c’est le cas ici,
de développer au cours des apprentissages des compétences particulières (la communication). Le dispositif
devra donc permettre de les développer.

La réalisation de ces objectifs peut se traduire par trois situations particulières :

– la restitution du travail et les propositions de scénarios auprès des exploitants qui ont servi de support de for-
mation, et qui n’appartiennent pas à l’EPL,

– lors du stage en exploitation, les élèves peuvent participer à ce transfert en utilisant ces outils,

– par leurs activités sur l’exploitation du lycée, les élèves peuvent contribuer à alimenter la réflexion et les pro-
positions pour l’entrée en projet vers l’agriculture durable de l’établissement.

TABLEAU 1 : Les principaux objectifs de la formation

Étape 1 Étape 2 Étape 3 Étape 4

Concepts de durabilité Présentation Remobilisation Stage

et d’agriculture durable et mise en œuvre de l’outil IDEA

Approche territoriale d’IDEA dans l’AGEA,…

Objectif 1 : Définir les concepts de durabilité et d’agriculture durable

Objectifs centrés sur l’élève

Objectif 2 ; Mettre en œuvre un diagnostic de durabilité sur une exploitation agricole

Objectifs non centrés sur l’élève

Contribution au DAE Transfert Sensibilisation

sur l’exploitation et sensibilisation des maîtres de stage

agricole du lycée à l’agriculture durable 
vers les exploitants

dont les exploitations

sont les supports

de formation au cours 
de la restitution

Les nuances de grisé au niveau des flèches sur les objectifs centrés sur les élèves renseignent sur le niveau de
performance : les apprentissages se renforcent tout au long des quatre étapes.

3 - Des niveaux de performance sur les objectifs de formation variés
Dans ce qui va suivre nous nous appuyons sur les différentes phases qui construisent les apprentissages. Nous
considérons que l’apprentissage peut se décomposer en trois ou quatre grandes phases : sensibilisation, initia-
tion, entraînement et perfectionnement. Ces différents niveaux constituent, pour un objectif pédagogique, les
niveaux de performance attendus des élèves.
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31- Renforcer les performances dans l’utilisation de l’outil IDEA

Dans la plupart des situations rencontrées, l’étape 2, « présentation et mise en œuvre d’IDEA » consiste en une
initiation à l’outil IDEA.

Tout d’abord les élèves découvrent les différents champs, critères et indicateurs de la durabilité à travers l’outil
IDEA qui leur est présenté. C’est une phase de sensibilisation par rapport à la méthode IDEA.

Les équipes proposent ensuite des applications qui ne portent généralement que sur quelques indicateurs. Cette
phase peut être considérée comme une initiation, les élèves ayant ici pratiqué au moins une fois une partie de la
démarche.

Les étapes 3 (remobilisation de l’outil IDEA) et 4 (stage) permettent de remobiliser les pratiques méthodolo-
giques de l’étape 2. Elles renforcent donc les apprentissages et les niveaux de performances attendus (entraîne-
ment).

32 - L’étape 1, Concepts de durabilité et d’agriculture durable : Une étape de prérequis

Cette première étape propose aux élèves de s’initier aux concepts de la durabilité afin de mieux appréhender l’u-
tilisation d’IDEA, mais également de positionner l’Approche Globale dans un processus d’évaluation de la dura-
bilité.

Cette étape s’appuie essentiellement sur une approche territoriale, et très souvent en réinvestissant les résultats
du diagnostic de territoire effectué par ailleurs.

Si cette étape permet une initiation aux concepts, leur remobilisation au cours des étapes suivantes (2, 3 et 4),
renforce cet apprentissage.

En conséquence, Les deux objectifs précédemment cités s’interfèrent : Les apprentissages sur les concepts par-
ticipent aux apprentissages méthodologiques et réciproquement ; On peut schématiser ces interactions de la
façon suivante :

Tableau 2 - Interdépendance des deux objectifs de formation

ÉTAPE 1 ÉTAPE 2 ÉTAPE 3 ÉTAPE 4
Concepts de durabilité Présentation Remobilisation Stage
et d’agriculture durable et mise en œuvre de l’outil IDEA Remobilisation
Approche territoriale d’IDEA dans l’AGEA, le DAE, de l’outil IDEA

ou bien analyse
de la durabilité 

de l’exploitation agricole

Objectif 1 : maîtrise des concepts

Sensibilisation initiation entraînement

Objectif 2 : maîtrise de la méthode

sensibilisation initiation entraînement



4 - Des niveaux de performances et des niveaux de formation
Selon les dispositifs rencontrés, si on associe le niveau de performance au nombre d’étapes, alors les niveaux
recherchés varient d’un dispositif à l’autre :

ÉTAPE 1 ÉTAPE 2 ÉTAPE 3 ÉTAPE 4
cas 1

Sensibilisation Initiation Entraînement
Présentation des concepts Mobilisation des concepts
sur l’agriculture durable (dans le cadre d’une étude

de cas lors du stage CEP
de Florac)

Sensibilisation
Présentation Initiation Entraînement

de l’outil IDEA
cas 2

Sensibilisation Entraînement
Présentation des concepts Mobilisation des concepts sur l’agriculture durable
sur l’agriculture durable dans le contexte de l’AGEA

Initiation
Mobilisation des concepts 

au cours d’une 
découverte du territoire 
et d’une analyse du DT.

Sensibilisation Initiation Entraînement
Mise en œuvre Dans le contexte
de l’AGEA et du stage

Présentation Mesure de la durabilité mise en œuvre
de IDEA de l’exploitation éventuellement 

de IDEA
pour analyser
l’exploitation

18 IDEA : analyse des pratiques pédagogiques
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ÉTAPE 1 ÉTAPE 2 ÉTAPE 3 ÉTAPE 4
cas 3

Sensibilisation Initiation Entraînement

Les élèves réalisent Les élèves mobilisent Les élèves, en stage, mobilisent

un petit diagnostic les concepts de les concepts sur l’agriculture durable

de territoire l’agriculture durable.

(approche paysagère,

agronomique et sociale…)

Ils appréhendent

les principales dimensions

de la durabilité.

Ils restituent leur analyse

en classe

Sensibilisation Initiation Entraînement

Présentation Les élèves s’initient Les élèves réalisent

de la méthode IDEA à l’utilisation le diagnostic

de la méthode IDEA de durabilité

sur les dimensions de l’exploitation

agro écologiques agricole de stage

et socio territoriaux sur

l’exploitation agricole

cas 4

Sensibilisation Initiation Initiation/entraînement Entraînement

Les élèves construisent Les élèves mobilisent Les élèves mobilisent

un dossier de presse les concepts les concepts

sur l’agriculture durable de la durabilité et la méthode IDEA,

les résultats de DT,

pour définir une

démarche de diagnostic

et une réflexion

sur l’agriculture durable

Sensibilisation Initiation

Présentation Les élèves s’initient

de la méthode IDEA à la méthode sur

quelques indicateurs 

agro-écologiques 

dans le cadre du DAE 

sur l’exploitation

agricole du lycée

Le dispositif 1 ne présente que les deux premières étapes, alors que les dispositifs 2 et 3 présentent l’ensemble
des étapes.
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De plus, si l’on compare les dispositifs 1 et 2, qui s’appliquent pour une même formation, BTSA PA (bien que,
dans un cas, ce soit dans un MIL) et les dispositifs 3 et 4 pour les secondes, le niveau de performances recher-
chés pour un même niveau de formation, peut être différents.

Enfin, si l’on compare les dispositifs 1 et 3, le niveau de performances ne semble pas dépendre du niveau de for-
mation. On aurait pu, en effet, s’attendre à ce que les performances maximales soient recherchées pour les élè-
ves en formation BTSA. Or, la formalisation des dispositifs, montre qu’il n’en est rien : certains BTSA s’arrê-
tent au niveau de l’étape 2, alors que pour certains Secondes, l’apprentissage se déroule jusqu’à l’étape 4, en
stage.

5 - Le niveau de performance et le degré d’autonomie attendu
Si le niveau de performance ne semble pas dépendre directement du niveau de formation, il n’en va pas de même
en ce qui concerne le degré d’autonomie dans l’utilisation de la démarche.

L’analyse des activités proposées aux élèves (voir plus loin) montre que le degré de guidage des apprentissages
est plus ou moins prononcé. Ainsi pour les niveaux III, les équipes recherchent habituellement une quasi-auto-
nomie dans l’utilisation d’IDEA. Si l’étape 2 permet une initiation à IDEA, l’étape 3 cherche à renforcer l’auto-
nomie dans la mise en œuvre de IDEA, en favorisant le travail autonome, avec des accompagnements de la part
des enseignants relativement lâches. La recherche d’une telle autonomie même si elle n’est pas exprimée claire-
ment par les enseignants est vraisemblablement voulue, dès lors que l’élève devra mettre en œuvre cette métho-
de au cours de l’étape 4, celle du stage. Au-delà de IDEA, il est également évident que cet apprentissage de l’au-
tonomie est recherché parce qu’il est une réelle compétence évaluée dans les objectifs de formation d’un techni-
cien supérieur.

Pour les niveaux IV, le niveau de performance n’est généralement pas centré sur l’autonomie de l’élève. Aussi,
les apprentissages qui ont lieu au cours des deux dernières étapes, quand elles existent, sont accompagnés soit
par l’enseignant, soit en stage ou sur l’exploitation agricole du lycée, à l’aide d’un guide de travail et/ou des
enseignants (annexe 5 de Château Salins guide stage).

6 - Niveaux de performance, autonomie : des choix pédagogiques pour pri-
vilégier l’un ou l’autre des objectifs de formation

Nous venons de voir que certains dispositifs pouvaient proposer pratiquement toutes les étapes sans pour autant
rechercher à développer l’autonomie des élèves. Dans ces situations, en particulier avec les Secondes, l’accom-
pagnement se fait au « pas à pas », et la mise en œuvre de la grille IDEA ne porte que sur une partie des indica-
teurs.

Les auteurs de la grille IDEA rappellent souvent que la mesure de la durabilité ne peut se faire qu’à partir du
moment où les trois dimensions (agro-écologique, socio-territoriale et économique) et l’ensemble des indicateurs
sont abordés et mis en œuvre. Pour légitime que cette remarque soit, elle n’est valable que si l’effet recherché
porte sur la maîtrise de la méthode.

Avec les secondes, c’est avant tout le premier objectif centré sur les concepts de la durabilité et de l’agriculture
durable qui semble recherché. La méthode IDEA devient alors, dans ce contexte, une façon d’illustrer le concept
complexe de l’agriculture durable. Son étude permet, en outre, de remobiliser les connaissances de la première
étape.

Ce constat, valable pour les Secondes, l’est tout autant pour les formations de niveau III. En effet, la maîtrise de
la méthode, nécessite également la mobilisation des concepts sur l’agriculture durable et la durabilité. Cependant
pour ces formations, les apprentissages se portent sur les deux objectifs.
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B - Les « productions » et les activités des élèves :
modalités et stratégies pédagogiques

Pour atteindre les différents objectifs, les équipes enseignantes proposent un ensemble d’activités, à partir des
ressources et des outils divers qui participent aux processus d’apprentissage des élèves.

L’analyse de ces processus nous a permis de repérer plusieurs types de stratégies.

1 - La production-élèves comme un des effets attendus de la formation
La stratégie de la production consiste en « l’organisation des apprentissages autour d’opérations complexes ayant
un sens immédiat et réel, intégratives d’un ensemble d’objectifs. Elle permet de mobiliser des savoirs dans des
circonstances réelles et de les réaliser. La production est le résultat de l’ensemble du processus qui peut être trans-
mis, livré et examiné ».

Les analyses des situations pédagogiques montrent que cette stratégie est très souvent choisie par les enseignants
pour l’ensemble du dispositif. Tout l’enseignement contribue à ces réalisations finales.   

On peut distinguer les productions suivantes :

ÉTAPE 1 ÉTAPE 2 ÉTAPE 3 ÉTAPE 4

Concepts de durabilité Mise en œuvre d’IDEA Remobilisation de l’outil Stage

et d’agriculture durable IDEA dans l’AGEA, Remobilisation

Approche territoriale le DAE, ou bien analyse de l’outil IDEA

de la durabilité

de l’exploitation agricole

1 - Production 2 - Production de résultats 3 - Production 4 - Production

d’une analyse de territoire pour DAE d’une analyse d’une analyse

1 bis - Production de l’exploitation de l’exploitation étudiée de l’exploitation

d’une revue de presse agricole du lycée agricole du stage

sur la durabilité

et l’agriculture durable

avec propositions 

de scénarios

Pour une même formation, plusieurs productions élèves peuvent être recherchées.

Remarques : on notera que pour la première séquence, plutôt que la découverte du territoire, un établissement pro-
pose une approche d’emblée plus conceptuelle qui s’appuie sur une recherche documentaire au sein du CDR (1 bis)

Ces productions peuvent traduire l’atteinte des objectifs. Elles constituent une base d’évaluation pour les enseignants.

Analysons maintenant les modalités des apprentissages proposés.
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Les élèves parcourent et
découvrent le territoire.

Ils l’analysent et repèrent
les enjeux.

1 - Production d’une
analyse de territoire

Les élèves restituent et
identifient les dimen-
sions de la durabilité

OU…

ils collectent de l’infor-
mation sur le thème de la
durabilité et sur l’agri-
culture durable.

1 bis - Production
d’une revue de presse

Les élèves restituent et
identifient les dimen-
sions de la durabilité.

Les élèves mettent en
œuvre IDEA sur l’ex-
ploitation agricole du
lycée.

2 - Production de résul-
tats pour la contribu-
tion au DAE de l’ex-
ploitation agricole du
lycée

Les élèves mettent en
œuvre IDEA sur une
exploitation agricole du
territoire analysé.

Ils analysent les résultats
et proposent des scéna-
rios pour améliorer la
durabilité de l’exploita-
tion.

3 - Production d’une
analyse de l’exploita-
tion étudiée avec pro-
positions de scénarios

Les élèves restituent les
résultats auprès des
exploitants.

Les élèves mettent en
œuvre des outils dia-
gnostic (dont IDEA) au
niveau de l’exploitation
de stage.

4 - Production d’une
analyse de l’exploita-
tion agricole du stage

Les élèves restituent 
l’analyse lors de l’exa-
men ou bien devant une
équipe d’enseignants.

22 - Des apprentissages qui alternent activités et transmission

Quels que soient les dispositifs analysés, on trouve toujours, au moins de façon ponctuelle, des phases de trans-
mission des savoirs sous la forme d’apports fondamentaux des enseignants vers les élèves. On peut distinguer,
sur la base des parts relatives entre transmission et activités, des dispositifs qui privilégient la transmission, à
d’autres basés plutôt sur les activités des élèves. Plus ces activités sont nombreuses plus le dispositif présente une
organisation complexe avec en particulier les quatre étapes repérées.

2 - Les modalités des apprentissages : deux principales « options » : activi-
tés des élèves et transmission

21 - Des apprentissages actifs

Dans la plupart des situations rencontrées, c’est l’activité des élèves qui est au cœur du processus de formation.
On peut formaliser ces dernières de la façon suivante :

ÉTAPE 1 ÉTAPE 2 ÉTAPE 3 ÉTAPE 4

Concepts de durabilité Présentation Remobilisation de l’outil Stage

et d’agriculture durable et mise en œuvre IDEA dans l’AGEA,

Approche territoriale d’IDEA le DAE, ou bien

analyse de la durabilité

de l’exploitation agricole.

ACTIVITÉS 

DES ÉLÈVES



Pour les dispositifs qui axent l’apprentissage plus fortement sur les activités des élèves, on peut encore différen-
cier deux situations :

– Soit, les apports de contenus sont faits avant l’action, ce qui est parfois le cas sur les séquences autour de 
l’agriculture durable, et pratiquement toujours le cas pour IDEA.

– Soit, les apports sont faits pendant et après les activités des élèves. C’est très souvent le cas, pour les séquen-
ces autour de l’agriculture durable. Dans cette situation, les apports s’appuient sur les résultats des activités des
élèves, et permettent de formaliser et de clarifier les données ainsi recueillies.

23 - Des dispositifs où la transmission est la règle : la stratégie du « maître »

Dans certains cas, tous les apports, qu’ils soient méthodologiques ou conceptuels, sont faits en classe. La prin-
cipale activité des élèves est l’écoute et la prise de notes. Cette stratégie peut être privilégiée et devenir la stra-
tégie qui préside à l’ensemble des apprentissages. Dans cette configuration, très peu d’activités sur le territoire
ou sur l’exploitation agricole du lycée sont proposées.

C - Les autres ressources

1 - L’exploitation des lycées : un support pédagogique important
Les ressources pédagogiques utilisées dans les différentes séquences sont diverses. On trouve le territoire, les
exploitations agricoles de la région, du lycée, les centres de ressources, les stages des EPN (DT, DAE, IDEA,
agriculture et environnement), des experts, des artistes, les stages en entreprise, etc.

Parmi ces ressources pédagogiques, il en est cependant une qui joue un rôle central et remarquable : c’est l’ex-
ploitation agricole du lycée. Elle est en effet support de formation dans pratiquement toutes les situations ren-
contrées.

Dans la plupart des cas, l’exploitation agricole permet aux élèves de se familiariser avec la grille IDEA lors de
la collecte des données. L’exploitation apparaît alors comme un outil permettant leur initiation à la maîtrise de
cette compétence.

Les établissements qui ont été choisis dans le cadre de ce travail l’ont été parce qu’ils appartiennent au réseau
agriculture durable. Dans pratiquement tous les cas, même à des degrés divers, chaque exploitation s’est enga-
gée dans un processus de réflexion, voire de conversion à ce type d’agriculture.

Mais pour engager une réflexion sur la démarche agriculture durable et pour mettre en œuvre des activités de
formation sur le thème de la durabilité, faut-il que l’exploitation du lycée se soit inscrite dans une telle voie ?

À l’heure où nous nous interrogeons sur les modalités du transfert des expériences sur l’agriculture durable et
sur l’utilisation d’un outil comme IDEA, il est essentiel de bien percevoir l’importance de l’exploitation du lycée
dans l’ensemble des dispositifs et du processus d’apprentissage autour de ces concepts.

Au delà, ce sont bien les choix des orientations de l’établissement de formation qui sont en cause et qui consti-
tuent également un paramètre essentiel à prendre en compte dans le processus de transfert vers d’autres établis-
sements.

2 - Les exploitations agricoles hors de l’établissement : un support fonda-
mental pour les approfondissements et perfectionnements

Les exploitations agricoles non liées aux établissements de formation constituent le support privilégié pour ren-
forcer les apprentissages initiés sur l’exploitation de l’EPL.

Ces exploitations jouent également un rôle fondamental en constituant une base concrète tout au long de la for-
mation. C’est autour d’elles que se construit l’ensemble des activités et des productions des élèves, renforçant
par là la cohérence et la lisibilité pour l’élève des objectifs à atteindre.
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Enfin, l’utilisation d’une telle ressource traduit également une volonté de l’équipe de transférer vers le milieu
professionnel ces approches sur l’agriculture durable.

Les exploitations de stage constituent de la même façon des ressources renforçant les acquisitions en établisse-
ment de formation. Dans cette situation, il est préférable d’associer le maître de stage à une telle démarche. Parce
que le maître de stage est aussi un référent, un formateur, son discours se doit d’être cohérent avec les appren-
tissages en établissement. Toute contradiction forte se répercute sur la mémorisation de l’élève et donc sur les
effets attendus de la formation

3 - Le territoire
Le territoire est une ressource très importante. Utilisé surtout dans la première étape, pour sensibiliser et initier
les élèves à la durabilité et à l’agriculture durable, il ne fait pas systématiquement l’objet des mêmes approches
dans les différentes situations enquêtées.

Celles-ci sont nombreuses et, il n’est pas question ici d’en développer les différents aspects : approche paysagère,
sociale, administrative, géographique…

Cependant, le diagnostic de territoire est finalisé, même s’il emprunte des voies d’investigation variées, et il cher-
che toujours, à apprécier les tendances d’évolution, et formuler les enjeux de ce territoire. Ces données, sont réin-
vesties au moment de l’analyse de la durabilité de l’exploitation agricole. Le diagnostic IDEA et le diagnostic du
territoire, constituent les bases pour engager une réflexion, et pour définir des pistes d’actions. Ces outils cons-
tituent des préalables à une démarche générale, qui engage les exploitations agricoles vers une agriculture plus
durable. Les projets des agriculteurs s’intègrent, et contribuent, aux enjeux du territoire.

4 - Ressources et contextes divers
IDEA est souvent utilisé, en particulier dans la troisième étape, dans la démarche de l’Approche Globale de
l’Exploitation Agricole. IDEA, dans ce contexte, vient compléter un panel d’outil et de méthodes de diagnostic,
en s’intéressant plutôt à la multifonctionnalité et la durabilité de l’exploitation agricole.

Parallèlement, que ce soit pour le choix des indicateurs, ou dans la démarche de l’AGEA, le diagnostic de terri-
toire contribue à repositionner l’ensemble des résultats à l’échelle du territoire et concourt à préciser les choix
d’orientation de l’exploitation au regard des enjeux du territoire.
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IV - Analyses des stratégies pédagogiques

Nous avons précédemment identifié les stratégies générales sur l’ensemble des séquences, au cours desquelles,
IDEA sert de support pédagogique. Comment cet outil est-il utilisé ? Quelles sont les principales difficultés ren-
contrées ? Ces dernières induisent-elles des orientations et des pratiques pédagogiques particulières ?… C’est
l’ensemble de ces questions que nous allons aborder maintenant.

A - La mise en œuvre pédagogique d’IDEA.

1 - IDEA joue un rôle spécifique en appui à des démarches générales
Au cours de l’Approche Globale, quand les enseignants souhaitent aborder le problème de la durabilité de l’ex-
ploitation agricole et intégrer à la fois les finalités de l’exploitant et les attentes de la société, ils positionnent
IDEA comme un des outils essentiels dans les apprentissages qu’ils construisent. L’un des arguments clés, pour
privilégier cet outil, par rapport aux autres ressources diagnostiques, est sa relative exhaustivité concernant ses
indicateurs. Dans cette situation, IDEA concourt aux deux principaux objectifs de formation évoqués précédem-
ment :

– sur l’initiation aux concepts de la durabilité et de l’agriculture durable

Si les séquences initiales de formation sur l’agriculture durable facilitent la lecture de l’outil IDEA en donnant
un sens aux différents indicateurs, on constate que lorsqu’il est mis en œuvre sur l’exploitation agricole, il contri-
bue aussi à renforcer les apprentissages des premières séquences. La remobilisation des concepts dans un cadre
différent (exploitation agricole) permet de dépasser le niveau de la sensibilisation.

– sur la mise en œuvre d’un outil de diagnostic pour évaluer la durabilité d’une exploitation agricole

Dans ce cas, IDEA est bien entendu le support essentiel d’apprentissage des activités de diagnostic de la durabi-
lité de l’exploitation agricole par l’entraînement en vraie grandeur.

2 - IDEA est parfois utilisé dans un contexte différent de celui de la durabilité
Nous avons mentionné précédemment que dans une situation, avec les Bacs professionnels CGEA, IDEA est uti-
lisé simplement pour mesurer en partie les effets de l’exploitation agricole sur l’environnement. Dans cette situa-
tion, il n’y a pratiquement jamais de référence au territoire en dehors du milieu biophysique. Le concept de dura-
bilité et d’agriculture durable n’est pas abordé dans toutes ses dimensions. Ici IDEA est utilisé comme un outil
de diagnostic possible pour mesurer à partir de certains indicateurs l’effet de l’exploitation sur le milieu naturel,
support de son activité. L’enseignant recherche avant tout à sensibiliser ses élèves à la prise en compte de cette
dimension dans leurs futures pratiques professionnelles.

Cependant, au regard des difficultés rencontrées et évoquées par l’enseignant pour aborder cette question conflic-
tuelle avec ses élèves, IDEA dans cette situation n’est pas le seul outil. Il n’apparaît pas non plus comme le plus
adapté à la situation de formation.

3 - IDEA est très souvent utilisé de façon partielle

31 - Les formations générales comme les Secondes

Dans les formations généralistes comme en Secondes, les objectifs sont plus centrés sur la sensibilisation aux
concepts que sur la mise en œuvre de l’outil IDEA le diagnostic n’étant pas un objectif de formation pour ces
élèves. Aussi, si en classe la plupart des indicateurs peuvent être abordés au cours de l’étape 2, les élèves ne col-
lectent que très partiellement les informations sur l’exploitation. Par exemple à Périgueux, les Secondes mesu-
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rent par enquêtes et observations sur l’exploitation agricole, tous les indicateurs agroécologiques, mais aussi cer-
tains indicateurs socio-territoriaux simples (comme qualité de vie, intensité du travail,…).

32 - Les formations professionnalisantes

Pour les formations à visées plus professionnelles, IDEA est souvent abordé de façon plus exhaustive, et les acti-
vités sur la collecte des données sur l’exploitation portent sur plus d’indicateurs. Il est vrai que dans ces forma-
tions, une des compétences recherchées est de maîtriser la mise en œuvre d’un diagnostic global au niveau d’une
exploitation. On n’attend pas forcément d’un élève de seconde un tel niveau de performance d’analyse et d’ap-
préciation.

33 - La difficulté du choix des indicateurs

À partir des constats précédents se pose le problème du choix des indicateurs. Pour les Secondes, les choix repo-
sent essentiellement sur le fait que l’objectif prioritaire est une initiation aux concepts et une découverte accom-
pagnée dans l’étude des composantes du territoire. Pour les formations à visées plus professionnelles, ce choix
quand il existe est plus délicat. Lors des séquences de mises en œuvre de la méthode, pour certaines formations
comme les bacs pro CGEA de Périgueux par exemple, si tous les indicateurs sont présentés, tous ne sont pas mis
en œuvre. Une étape de l’apprentissage propose aux élèves d’identifier les indicateurs dont ils auront besoin, en
particulier, au cours de leurs stages. Ce choix est fait en fonction de l’accessibilité de l’indicateur, mais aussi de
sa pertinence face à la situation traitée. Or, cette pertinence n’a de sens que par rapport aux enjeux à l’échelle du
territoire. C’est une des raisons pour laquelle, les données du diagnostic de territoire, sont réinvesties au cours
de ces séances. Quelles sont les adéquations entre les enjeux du territoire et le diagnostic d’exploitation ?

La conséquence, pour une telle activité, c’est qu’il semble nécessaire que les élèves appréhendent la pertinence
des indicateurs, leurs sens, et qu’ils aient donc un regard critique puisqu’il faut faire un choix. Dès lors, les
apprentissages doivent nécessairement permettre de développer cette capacité et une certaine autonomie pour le
faire. Il est indispensable que ce type d’objectif soit explicité, au cours de la construction des dispositifs.

Ces différents points montrent que la mise en œuvre de l’outil IDEA dans un processus pédagogique, passe par
des réorganisations de l’outil, des positionnements différents selon les objectifs recherchés. Comment cela se tra-
duit-il concrètement ? Existe-t-il d’autres difficultés à l’utilisation de cet outil et quelles sont les réponses péda-
gogiques apportées par les enseignants ?

Nous allons tenter de répondre à ces questions importantes, afin de bien déterminer ce qui justifie et organise les
pratiques pédagogiques avec IDEA.

B - Réponses pédagogiques pour lever les difficultés
rencontrées avec IDEA.

1 - Les principales difficultés d’apprentissage rencontrées par les élèves
Les entretiens nous ont permis d’identifier trois problèmes principaux :

– le sens des indicateurs,

– le vocabulaire

– et la notation.

11 - les difficultés de l’apprentissage liées au sens de certains indicateurs

111 - Origine de ces difficultés

IDEA est un outil d’aide au diagnostic qui, à l’échelle de l’exploitation, analyse l’ensemble des paramètres qui
interfèrent non seulement sur l’exploitation et les finalités spécifiques de l’exploitant, mais qui intègrent égale-
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ment des paramètres qui sont liés aux attentes de la société vis-à-vis de l’agriculture. C’est là, l’esprit de la nou-
velle Loi d’orientation agricole, qui oriente l’exploitant vers un nouveau contrat social, le CTE, à partir d’une
agriculture plus durable. IDEA a pour ambition de compléter un panel d’outils de diagnostic, pour faciliter une
démarche qui orienterait l’exploitation vers une plus grande durabilité.

Si certains indicateurs ne semblent pas poser de problèmes sémantiques pour les élèves, il en est d’autres, comme
la biodiversité, l’éthique, la contribution mondiale à l’équilibre alimentaire, etc., qui ne sont pas compris comme
des indicateurs pertinents pour analyser une exploitation. C’est ce qui fait dire à l’une des responsables de for-
mation de CFPPA rodée à la formation continue, que nous avons rencontrée : « IDEA n’est pas un outil appro-
prié par le monde professionnel ». Ces freins puisent vraisemblablement leurs origines dans les référents men-
taux et culturels des élèves, autour du rôle d’une exploitation agricole.

C’est sur la base de ces situations à problèmes, du choc socio-cognitif qu’elles provoquent, que repose une par-
tie des choix pédagogiques qui permettent la construction de nouveaux savoirs.

112 - Difficultés sémantiques et représentations des élèves

Selon les origines socio-culturelles des élèves, nous pouvons distinguer, de façon quelque peu schématique, deux
catégories d’élèves :

– D’une part un public qui n’a ni passé agricole, ni référents directs sur l’exploitation agricole. Ce public est plu-
tôt urbain et a plus ou moins choisi la voie de la formation agricole en partie parce qu’elle se positionne sur
des thématiques en rapport avec l’environnement. Ce type de public est celui que l’on trouve de façon très
majoritaire dans les classes de Secondes. Il est également présent dans les classes de BTSA lorsque les élèves
sont issus d’autres voies que la formation agricole ;

– D’autre part un public qui a un passé agricole et des référents sur les pratiques en exploitation (exploitation
familiale, du lycée, du stage). Le public de Bac Pro est dominé très largement par ce type de public. Il est égale-
ment très présent dans les formations BTSA, mais fait preuve de plus de recul vis-à-vis des pratiques familiales.

C’est surtout auprès de cette dernière catégorie que les problèmes du sens de certains indicateurs se posent.

12 - Le vocabulaire

Cette difficulté est différente du sens. Certains termes peuvent effectivement poser des problèmes (biodiversité,
éthique). Les enseignants font travailler les élèves pour une appropriation des termes nouveaux de telles sortes
qu’ils puissent collecter des données fiables sur les exploitations enquêtées.

13 - La notation

La transcription des résultats en indicateurs chiffrés, dès lors qu’ils sont considérés comme absolus, soulève, au
niveau des élèves, deux principaux problèmes qui se traduisent par des comportements différents :

– Soit « gendarme » avec des comportements excessifs lorsqu’il s’agit de donner des points pour chacun des indi-
cateurs. Les élèves se trouvent en situation d’évaluation, une situation inhabituelle en classe pour eux qui peut
générer ces comportements susceptibles de nuire à la fiabilité des résultats. Cette situation peut être délicate à
gérer en classe.

– Soit « conseiller » avec des difficultés pour restituer le compte rendu oral des résultats à l’exploitant (quand il
existe). Parce que les résultats ne sont plus comparés aux seules exigences de l’exploitant, mais analysés à l’ai-
de d’une grille, qui offre un regard extérieur, ces résultats peuvent être mitigés. Dans cette situation, l’exploi-
tant, jusque-là référent, devient critiquable. L’élève évalue, et conseille son « maître » au cours d’une restitu-
tion, ce qui peut constituer des obstacles difficiles au dialogue stagiaire et maître de stage.

2 - Des apports préalables sur l’agriculture durable : les prérequis
Nous avons vu précédemment que dans pratiquement toutes les situations, une première étape sur la compré-
hension de l’agriculture durable était proposée. À chaque fois, elle est justifiée par la nécessité de définir les prin-
cipales dimensions de l’agriculture durable avant d’aborder une lecture de la méthode IDEA. L’échelle d’étude
est, très souvent, le territoire qui permet en particulier, de faciliter la compréhension de certaines dimensions, et
d’aborder les préoccupations qui relèvent des attentes de la société sur l’activité agricole. L’exploitation et l’ex-
ploitant sont alors perçus, comme faisant partie des composantes économiques et sociales d’un territoire.
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3 - Déstructuration et reconstruction de la grille IDEA
Si les apports préalables sur les concepts sur l’agriculture durable permettent de justifier certains critères du dia-
gnostic de durabilité, dès lors que cette grille est présentée telle quelle, les élèves éprouvent des difficultés (voca-
bulaire, sens, notation).

C’est le cas pour une des classes de Seconde, où l’enseignant, à l’issue de cette première expérience, a décidé de
transformer pour les années suivantes la grille IDEA lors de la séance de présentation.

La première étape sur les notions de durabilité contribue à justifier certaines dimensions et critères de la grille
IDEA. Elle n’en explicite pas pour autant le sens de tous les indicateurs de la grille ni n’aborde systématique-
ment l’ensemble des termes et donc le vocabulaire qui est utilisé.

31 - Un premier niveau de déstructuration : quelques petites modifications

Dans le document de l’annexe 6, les indicateurs sont regroupés au sein des principales dimensions (agri-envi-
ronnementale, socioterritoriale et économique).

Certains indicateurs ont été modifiés dans leur formulation.

Cette grille ne présente pas, dans ce cas, de notation. L’approche de la durabilité de l’exploitation agricole, se
fait, avant tout, de façon qualitative. Ce n’est qu’après cette première approche que les indicateurs sont quantifiés.

Ces différentes modifications sont minimes, et ne peuvent répondre que partiellement aux problèmes du sens, et
de l’appropriation, même si au cours des séquences de formation les enseignants explicitent chacun des indica-
teurs.

32 - Un second niveau de déstructuration : une présentation qui insiste avant tout sur
les 3 dimensions de la durabilité et les critères abordés par la méthode

Dans l’exemple du document de l’annexe 7, les apprentissages proposés sont basés sur la découverte graduelle
des indicateurs. Les élèves vont progressivement identifier les principaux critères puis les différents indicateurs.
L’étude est avant tout là encore qualitative.

33 - Un troisième niveau : la reconstruction complète de la grille

Dans certaines situations, comme le document de l’annexe 8 le montre, la grille est profondément transformée.
Cette modification permet de supprimer, en partie, les problèmes liés au vocabulaire, et à la pondération. Les dif-
ficultés liées au sens sont également, en partie levées, dès lors que ce sont les élèves, qui vont progressivement
les identifier.

4 - La gestion des activités des élèves : accompagnement et autonomie
Nous avons vu dans un chapitre précédent, que les niveaux de performance et l’autonomie, n’étaient pas les
mêmes, selon les situations rencontrées. Cependant, quels que soient les degrés d’autonomie recherchés, il sem-
ble bien que, l’activité des élèves, dès lors qu’ils sont au centre des processus d’apprentissage, facilite nettement
la compréhension des différents indicateurs. Or, ces activités, sont pilotées par l’enseignant. Analysons, ici, cette
gestion, et, en quoi, elle peut permettre d’éviter les principales difficultés évoquées précédemment.

41 - L’accompagnement de proximité des Secondes facilite les apprentissages

Comme nous l’avons vu précédemment, pour les Secondes, les équipes proposent un accompagnement quasi per-
manent, tout au long du processus.

Rappelons et précisons ici, qu’à Périgueux, les séquences autour de la durabilité et de l’agriculture durable, s’or-
ganisent autour de la production d’une « revue de presse-recherche documentaire ». Ce dossier se construit pro-
gressivement, à partir d’un ensemble de ressources documentaires (ouvrages du CDR et cassette audiovisuelle).
L’accompagnement des élèves se fait, d’une part, sur l’interprétation de l’outil audiovisuel à partir d’un guide de
lecture, et d’autre part, par un contrôle de l’activité des élèves par les enseignants, tout au long de la construc-
tion de la revue de presse. Par ailleurs, les activités au cours des séquences de prélèvements des données, sur la
durabilité, sont accompagnées par un guide méthodologique.
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On retrouve à Château Salin, pour des classes de Secondes, un accompagnement tout aussi précis. Celui-ci se
poursuit, par ailleurs, lors du stage. Les élèves disposent, pour cette phase de leur apprentissage, d’un guide d’ac-
tivités (annexe 5), rappelant les étapes et la méthode de collecte des données sur l’exploitation ; et sur le territoi-
re, pour permettre une analyse de la durabilité de l’exploitation agricole du stage, en dialoguant avec l’agriculteur.

Dans ces deux situations, la gestion de l’activité de proximité, permet de vérifier la bonne compréhension des
concepts. Cette proximité permet également, le cas échéant, d’y apporter les remédiations nécessaires.

42 - Le développement de l’autonomie, les problèmes de sens, et l’étude des cas concrets

Si, avec les secondes, l’accompagnement au pas à pas, permet de vérifier la compréhension des élèves, il ne per-
met pas de développer de l’autonomie.

Chez les BTS, les équipes pédagogiques, pour développer de l’autonomie, évitent ce guidage de proximité. Dès
lors, ces phases d’activité, où l’autonomie est privilégiée, peuvent poser des problèmes de remédiation, dès lors
que des difficultés, en particulier sur le sens, surgissent.

Les apprentissages de la première séquence contribuent, en partie, à clarifier le positionnement de l’exploitation
dans le territoire, en facilitant ainsi, le sens de certains indicateurs. Mais, cette phase parfois restreinte, limitée
plus souvent à une simple initiation, ne peut lever, à elle seule, toutes les ambiguïtés. Dès lors, comment s’opè-
re cette double exigence de certaines équipes, entre, l’accompagnement et l’autonomie ?

421 - la gestion des liens sociaux entre les élèves

En BTSA, le public présente le degré d’hétérogénéité le plus élevé : d’une part, on y trouve un public issu des
formations agricoles, qui possède des référents courants sur l’exploitation. D’autre part, on trouve également un
public non initié.

Ces deux catégories ont des représentations différentes, représentations, qui peuvent être de véritables freins à
l’apprentissage.

Pour les publics qui possèdent des référents agricoles, dont les savoirs sont surtout basés sur l’exploitation fami-
liale, la principale difficulté rencontrée est, le sens, et l’intérêt de certains indicateurs (comme l’éthique ou la bio-
diversité). Les apports, faits au cours des apprentissages, ne seront mémorisés, que s’il n’y a pas d’incohérence,
ni d’antagonisme, entre, ce qu’ils savent, et ce que la formation leur apporte. L’élève, pour éviter ce conflit cogni-
tif, devra faire évoluer ses propres représentations, pour acquérir de nouvelles connaissances et compétences.
C’est là, l’un des points de résistance, évoqué par les enseignants. Ces freins sont levés, dès lors, que les pra-
tiques pédagogiques sont d’une part, actives, ce qui facilite l’appropriation et, d’autre part, basées sur des échan-
ges entre élèves, facilitant les confrontations de représentations.

Pour les publics qui n’ont pas d’attaches dans le milieu agricole, il n’existe pas de représentations claires de ces
concepts. Il n’y a pas de résistance, a priori, à l’étude, de tel ou tel indicateur, pas d’antagonisme particulier entre,
ce qu’ils savent déjà, et ce que la formation leur apporte. Cette situation oblige cependant, les enseignants à déve-
lopper des stratégies pédagogiques, qui contribuent à générer les premières représentations, à partir desquels les
apprentissages se construiront.

Une des situations a retenu notre attention car, elle intègre, à la fois, le problème du développement de l’auto-
nomie, et les freins liés aux représentations des élèves.

L’évolution des représentations des publics agricoles, s’opère, à travers les échanges entre les élèves au sein des
groupes de pairs. Ce sont de petits groupes d’élèves où, l’échange, la discussion, puis, la prise de décision, cons-
tituent la base de l’apprentissage. Dans cette situation, l’enseignant fournit les prescriptions, et les objectifs, de
chacune des séquences. Cette organisation vise à développer l’autonomie des élèves.

Parallèlement, les échanges, en particulier, entre les deux catégories de publics, dans la mesure où ils doivent se
concrétiser par des prises de décisions, obligent les élèves à se concerter, à construire une représentation com-
mune, de ce qu’ils sont en train d’apprendre. Or, dans ces groupes de pairs, la mise en relation de ces deux publics
suscite des interrogations, et permet de renvoyer d’une catégorie à l’autre des représentations différentes.
L’enseignant, ici, va gérer progressivement les glissements et les liens sociaux.

Il serait réducteur de n’attribuer, qu’aux enseignants de BTSA, ce type de pratique. Dans la plupart des autres
formations, la stratégie du petit groupe d’élèves, est souvent utilisée. Mais, elle reste très ponctuelle, sur des
séquences précises. L’exemple ci-dessus est cité car, cette organisation de la formation, est la règle générale.
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422 - Des activités sur des cas concrets pour faciliter les processus de mémorisation

Que ce soit le guidage de proximité des Secondes, les groupes de pairs d’autres formations, l’indicateur ne prend
du sens que, dès lors, qu’il devient palpable, représentable. Bref, qu’il passe d’un état de concept ou d’image, à
celui d’une réalité.

Dans la plupart des situations rencontrées, la mise en œuvre concrète, assure ce transfert. Mais, plus cette situa-
tion se rapproche d’une opération professionnelle, plus cette démarche s’intègre à une réalité (comme une appro-
che globale d’exploitation), plus les apprentissages semblent donner de satisfaction, aux enseignants que nous
avons rencontrés. Et c’est, en particulier, lorsque le support pédagogique est une exploitation hors de l’établis-
sement, que cette satisfaction est la plus manifeste.

L’exploitation hors de l’établissement constitue une réalité professionnelle agricole, plus évidente que l’exploi-
tation du lycée. Elle permet, en outre, quand elle sert de base à un projet d’envergure, comme c’est le cas pour
le dispositif qui s’appuie avant tout sur les groupes de pairs, de définir une commande professionnelle. Cette
commande peut constituer, alors, un véritable contrat, qui devient le moteur de la motivation des élèves. La moti-
vation, est l’une des composantes fondamentales, des processus de formation.

5 - IDEA et les enseignants…
IDEA est une méthode, qui n’est pas forcément simple à mettre en place, en formation initiale. Les enseignants,
en situation pédagogique, l’utilisent en fonction de leurs besoins, dès lors qu’ils travaillent sur les objectifs et les
modalités de mise en œuvre de l’agriculture durable, en se l’appropriant, en la réécrivant, en la déstructurant. Ils
en font, un outil pédagogique.

Mais IDEA, c’est aussi pour les enseignants, un outil didactique sur l’agriculture durable.

• Conclusions :

Les stratégies pédagogiques se positionnent dans notre analyse comme des réponses pour contourner les princi-
pales difficultés rencontrées. Les modalités principales sont : production élèves, projet, activités des élèves, petit
groupe de travail. La réussite des apprentissages repose sur trois composantes essentielles : autonomie (quand
elle est souhaitée), motivation et liens sociaux.

IDEA s’avère être un outil avant tout didactique pour les enseignants (boite à outils).

IDEA s’inscrit dans une démarche générale qui est celle d’un gestionnaire de territoire plus large que le parcel-
laire maîtrisé de l’exploitant : analyse, diagnostic et évaluation patrimoniale, définition des objectifs, planifica-
tion des opérations et évaluation. La formation des futurs exploitants peut désormais s’inscrire dans une telle
approche. L’analyse diagnostique du territoire et de la durabilité de l’exploitation agricole y contribue mais n’est
bien évidemment pas suffisante.

Pour mettre en œuvre l’ensemble des dispositifs analysés, il existe d’autres conditions essentielles qui ne sont
pas directement reliées aux stratégies pédagogiques développées mais qui peuvent dans certaines situations en
expliquer les raisons ; c’est ce que nous proposons maintenant d’étudier.
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V - Les conditions de mise en œuvre et
de réussite

La mise en œuvre des actions de formation que nous venons d’analyser nécessite certaines conditions. Au cours
de cette étude, nous avons pu en repérer un certain nombre qui contribuaient à la réussite du processus d’ap-
prentissage et que nous vous proposons maintenant d’expliciter.

A - Une situation incontournable : la pluridisciplinarité

La pluridisciplinarité est systématiquement évoquée comme un gage de réussite. Parce que les dispositifs analy-
sés reposent avant tout sur des situations concrètes, parce que cette analyse requiert une démarche systémique
mobilisant des connaissances et savoirs faire multidisciplinaires, et parce que les stratégies choisies sont avant
tout des stratégies de production, la démarche pédagogique oblige à la pluridisciplinarité.

1 - L’activité pluridisciplinaire des élèves
La présence de plusieurs enseignants en un même endroit au même moment ne correspond pas forcément à une
traduction de ce qu’est la pluridisciplinarité lorsque la méthode IDEA est support d’apprentissages. En fait c’est
l’activité des élèves qui l’illustre le mieux, en particulier quand ils mobilisent des compétences et des savoirs d’o-
rigines diverses dans le cadre d’analyses systémiques de cas concrets. Dans le cas présent, la pluridisciplinarité
est essentiellement mise en œuvre au niveau des phases d’analyse des données. Que ce soit l’analyse du territoi-
re, l’analyse de l’exploitation agricole ou la production de son diagnostic de durabilité, les élèves doivent dans
ces situations remobiliser des compétences et des connaissances très variées.

2 - L’organisation de l’équipe pédagogique pour mettre en œuvre la pluri-
disciplinarité

Cette diversité des compétences requiert la participation de plusieurs enseignants de l’équipe pédagogique. La
pluridisciplinarité nécessite donc une construction commune de l’action de formation par l’ensemble de l’équi-
pe. Pour ce faire, les enseignants doivent pouvoir, dans leur organisation et leurs activités, se rencontrer et conce-
voir au préalable et à plusieurs le dispositif de formation. Cette situation est facilitée dès lors qu’un animateur en
a la charge.

3 - La pluridisciplinarité et les stratégies pédagogiques
Quand cette pluridisciplinarité est réelle dès la phase de conception de la formation, elle produit des dispositifs
plus complexes, favorisant plutôt des modalités d’apprentissage actif et des stratégies de production.

Quand ce n’est pas le cas, la stratégie du maître (modalités de transmission magistrale) est favorisée.

4 - Initiative et autonomie dans l’organisation de l’établissement
La mise en place d’actions pluridisciplinaires engage chacun des enseignants sur un type de pratique de la for-
mation. Mais elle nécessite également que l’établissement le permette.

Au cours des différents entretiens que nous avons menés, nous avons rencontré plusieurs situations, où l’éta-
blissement jouait un rôle capital, dans la réussite du dispositif.

D’une part, les établissements, engagés dans les actions nationales sur l’agriculture durable, libèrent du temps
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pour les animateurs. Ces derniers sont alors, fortement impliqués dans la gestion des dispositifs de formation ana-
lysés, et organisent l’ensemble de l’enseignement en collaboration avec les différents membres de l’équipe et/ou
les intervenants extérieurs.

D’autre part, on trouve des établissements, en situation atypique, où l’animation sur l’agriculture durable ne sem-
ble plus être une priorité, et où l’animateur devient de plus en plus un enseignant de face à face pour répondre à
des carences dans des compétences disciplinaires. Ici, le temps réservé à la nécessaire coordination entre inter-
venants, n’existe pratiquement plus.

Dès lors que l’on se trouve dans une logique d’action collective, cela implique des temps, et des lieux de régu-
lation, et, l’engagement de l’institution, en est un facilitateur.

B - L’interprétation des référentiels de formation par
les enseignants

1 - Analyse des référentiels
La conception des dispositifs, leur organisation et la définition des objectifs s’appuient en partie sur le référen-
tiel. Sa lecture est toujours un moment délicat et important. En effet, la plupart de ces documents, s’ils fournis-
sent de nombreuses pistes pour aider l’enseignant dans son action, restent relativement ouverts. C’est pour cela
qu’ils sont soumis à interprétation.

À travers notre analyse des référentiels, nous avons cherché à identifier comment les notions de durabilité, d’a-
griculture durable et de territoire pouvaient être présentées, à la fois dans les objectifs et les contenus et les
recommandations pédagogiques. À partir de là, nous avons cherché à savoir dans quelle mesure l’utilisation de
la méthode IDEA, comme support pédagogique, facilitait les apprentissages.

11 - Le module EATC des Secondes une approche de la durabilité

111 - Des références à la nouvelle loi d’orientation agricole et au développement durable

Le module EATC est clairement rattaché aux orientations de la nouvelle loi d’orientation agricole, à laquelle il
se réfère d’ailleurs dans sa présentation générale « …En effet, la loi d’orientation agricole, dans son article pre-
mier, offre des occasions concrètes aux établissements et aux élèves d’exercice de la citoyenneté. Quelques thè-
mes témoignent de la variété des champs d’application d’une démarche citoyenne : le développement de l’aide
humanitaire et la lutte contre la faim dans le monde, dans le respect des agricultures et des économies des pays
en développement aidés, la valorisation des terroirs et des systèmes de production adaptés à leur potentialité et
la préservation des ressources naturelles, de la biodiversité et de l’entretien des paysages…»

Les références aux aspects multifonctionnels de l’agriculture sont ici très clairement explicites.

112 - Placé au centre du module EATC, le territoire est le support à une éducation à la citoyenneté

La classe de Seconde se veut généraliste et doit permettre aux élèves de s’orienter à l’issue de l’année de for-
mation. Le module EATC est une première approche sur l’étude des territoires. Son objectif général est, en effet,
d’initier l’élève à la compréhension du fonctionnement d’un territoire, en relation avec l’évolution de la société.

Outre qu’il est considéré comme support de formation, le territoire est, dans ce module, défini comme un espa-
ce organisé par un groupe humain. Le territoire met ici au centre les communautés humaines qui construisent les
identités et qui organisent les actions. Cette compréhension attendue du fonctionnement du territoire vise à sen-
sibiliser les élèves à la notion de citoyenneté qui accompagne les comportements de chacun des acteurs de ces
territoires et donc, en particulier, les acteurs agricoles qu’ils peuvent devenir.

113 - Une nouvelle position de l’exploitation agricole dans son environnement

Le module décompose l’étude du territoire en trois volets : le premier est centré sur le paysage et les dimensions
socio-économiques, le second sur la dimension écologique, et le troisième sur les aspects agronomiques et tech-
niques. Pour ce dernier, la référence à la durabilité est particulièrement explicite : Identifier, dans le cas étudié,
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l’impact des pratiques professionnelles sur la durabilité du système, sur la sécurité alimentaire, et sur le respect
de l’environnement…

À travers l’étude d’un cas concret, activités privilégiées en classe de Seconde, on peut aborder, par « l’observa-
tion et la découverte », un système de production et les acteurs agricoles, qui interagissent avec d’autres groupes
sociaux, sur un même territoire.

L’éducation à la citoyenneté valide le fait qu’aujourd’hui, l’agriculture, se retrouve propulsée au cœur de ce débat.

114 - Des recommandations pédagogiques qui orientent les stratégies pédagogiques

Parmi les recommandations pédagogiques, on notera l’insistance qui est faite sur l’étude des cas concrets pour
construire les connaissances. Cela sous-entend bien évidemment que soient mises en place des stratégies péda-
gogiques basées plutôt sur la participation active des élèves au processus d’apprentissage.

• Conclusions : le module EATC et IDEA relèvent d’une démarche proche, parce qu’ils s’appuient sur les
mêmes concepts. Dans l’interprétation du référentiel des Secondes, il ne peut y avoir aucune ambiguïté. Dans les
deux situations étudiées, c’est effectivement le cas (Vendôme et Château-Salins). Avec les secondes, IDEA peut
être un outil pour développer du sens sur les notions complexes et difficiles que sont le territoire et la durabilité.

12 - Le BTSA ACSE : l’étude du système exploitation/territoire

Cette formation vise avant tout à former de futurs exploitants et/ou conseillers agricoles. La rénovation des der-
nières années de cette formation a introduit dans l’ensemble de celle-ci des orientations qui ne sont pas sans rap-
peler celles des Secondes. Trois principaux modules se réfèrent aux concepts de la durabilité et de territoire : les
modules D31 (économie générale) D33 (développement local) et le module D44 (méthode d’approche de fonc-
tionnement de l’exploitation dans son environnement). Notre analyse ici ne portera que sur le dernier module.

121 - Le module D44 :

Ce module a pour objectif de réaliser un diagnostic d’exploitation agricole et de son territoire afin de pouvoir
faire des propositions d’amélioration. Il se décompose en cinq étapes :

– Une première étape propose des apprentissages sur les méthodes de diagnostic de l’exploitation agricole dans
son environnement. Il est indispensable ici de préciser ce qui est signifié par la notion d’environnement. Pour
cela on peut se référer aux contenus qui sont précisés : « Méthode diagnostic territorial et d’approche de l’en-
vironnement : dimension territoriale (biophysique, organisation de l’espace par les hommes), dimension socio-
économique, dimension agri-environnementale et développement et agriculture durables. » Il est par ailleurs
fait mention de l’AGEA, qui dans sa dernière version porte en partie également sur le territoire. 
Cette première étape est clairement centrée sur l’exploitation qui est appréhendée comme un système ouvert
en interférence permanente avec son territoire. Cette première séquence présente l’ensemble des outils du dia-
gnostic. L’outil IDEA peut être présenté dans ce panel.

– Une seconde étape propose la mise en œuvre de ces outils dans un cas concret.

– Une troisième vise à permettre aux élèves de traiter les données recueillies.

– Une quatrième permet la formalisation des analyses.

– Enfin, le dernier objectif, à partir des résultats des étapes précédentes, doit permettre aux élèves de faire de pro-
positions sur l’exploitation agricole.

Ces propositions peuvent aussi prendre en compte l’amélioration de la durabilité de l’exploitation agricole. Les
propositions de contractualisation sur la multifonctionnalité et la durabilité, en particulier dans le cadre du dispo-
sitif CTE, sont des opportunités pour les étudiants. Dès lors, parce que l’objet d’étude est bien le système exploi-
tation dans ses rapports avec le territoire, la méthode IDEA devient un outil pertinent d’aide au diagnostic.

122 - Des MIIL sur l’agriculture durable

Le module D44, s’il fait référence à la durabilité, n’oriente pas systématiquement les prises de décisions vers
cette durabilité. C’est pourquoi certaines équipes choisissent de construire un Module d’Initiative Locale sur l’a-
griculture durable (annexe 9).
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• Conclusions

Le BTSA ACSE se prête facilement à l’utilisation de la grille IDEA. Il n’y a pas d’ambiguïté a priori dans la lecture
du référentiel : durabilité et territoire sont bien présents et relativement explicites. Comme pour les Secondes, si
IDEA peut être le support pédagogique pour faciliter les apprentissages autour des concepts de durabilité et de
territoire, avec les BTSA ACSE, cet outil peut permettre d’aller plus loin puisqu’il devient ici à la fois un outil
d’aide à la prise de décision, et un outil de pilotage du système orienté vers la durabilité.

13 - LE BTSA PA : étude des systèmes de productions

IDEA a été utilisé essentiellement dans le cadre des modules D41 et D33. Nos entretiens et nos analyses ont porté
essentiellement sur le premier cité.

131 - “Environnement et espace » : les termes de référence au territoire du BTSA PA

L’objectif général de ce module est de permettre à l’élève « de prendre en compte les relations entre les activi-
tés d’élevage et l’environnement pour les intégrer dans son raisonnement professionnel. »

L’environnement en BTSA PA est défini à la fois « par l’ensemble des qualités des milieux biophysiques utilisés
par une activité et modifiés par une autre activité » (Thibault 1992), et comme un espace social : « des perspec-
tives nouvelles de gestion de l’espace sont proposées par l’approche patrimoniale des problèmes soulevés.
Chaque conflit d’usage, en effet, oppose des acteurs aux logiques différentes, appelle une réflexion sur les stra-
tégies des uns et des autres… ».

Avec l’environnement et l’espace tels qu’ils sont présentés là, l’analyse du contexte des systèmes de production
porte sur une entité assez proche du concept de territoire.

On ne parle pas encore d’espace de projet, mais de conflits d’usage ; on ne parle pas encore tout simplement de
territoire… mais d’espace rural. Une étude du CEMPAMA sur le concept de territoire montre que le terme
« espace rural » précède le territoire au cours de l’évolution des concepts.

Le référentiel du BTSA PA traduit parfaitement ici ces évolutions. Il s’est construit à une période charnière
(1993/98), au cours de laquelle se sont précisés ces concepts autour de la durabilité. Cela en rend la lecture plus
délicate dès lors que l’on ne les maîtrise pas complètement.

Cette difficulté est renforcée du fait des ambiguïtés entre d’une part, les objectifs et les contenus, et d’autre part,
certaines recommandations pédagogiques. Citons en quelques-unes dans ce qui suit.

132 - La durabilité et les contraintes

Le diagnostic d’un système d’exploitation en BTSA PA est avant tout centré sur ce système d’exploitation.

Dans l’objectif 2 du module D41, les recommandations pédagogiques insistent sur le fait qu’il ne faut pas oublier
de signaler les effets positifs sur l’environnement des activités agricoles : l’existence « des points chauds (conflits
d’usage) ne doit pas masquer les complémentarités, d’autant que les objectifs 3 et 4 mettent souvent en relief
l’aspect nuisance des activités d’élevage ».

Effectivement, dans l’ objectif 3 on fait référence aux effets négatifs des activités agricoles. Mais on précise à
nouveau que les études doivent montrer les effets positifs.

Dans l’objectif 4, les mesures législatives sont évoquées comme des « contraintes réglementaires » dont la mise
en œuvre est difficile (« les difficultés de mise en œuvre devront être également abordées »).

Ces différents objectifs permettent d’aborder des dimensions de la durabilité. L’entrée par les effets positifs de
l’agriculture sur son territoire, la production de biens communs et patrimoniaux, comme les paysages, la biodi-
versité, permet d’aborder le caractère multifonctionnel de l’agriculture.

Mais, la prise en compte de ces dimensions, à travers les recommandations pédagogiques, se présente plutôt
comme un réseau, ou un ensemble de contraintes. Cette analyse souligne les difficultés réelles des membres de
la profession agricole à se positionner comme de véritables acteurs du territoire. La logique de ce référentiel, pro-
che du référentiel professionnel, ne facilite alors pas l’utilisation d’une ressource comme IDEA.

La forte influence de ce référentiel professionnel, et les conflits d’intérêts entre le particulier, (projet individuel
de l’exploitant) et le collectif, (attentes sociales, projet du territoire), orientent la rédaction. Le référentiel est une
construction sociale qui traduit une époque et reprend en partie les divergences et les débats qui l’animent.
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• Conclusions

La formation BTSA PA a été conçue à une époque où, les concepts, émergeaient, n’étaient vraisemblablement
pas ou peu appropriés, au sein de l’appareil de formation agricole. Un enseignant « non-initié » pourra éprouver
vraisemblablement des difficultés, à prendre l’initiative d’utiliser IDEA, et à développer dans ses pratiques péda-
gogiques, les concepts sur lesquels la méthode s’appuie, et ce malgré la souplesse de la plupart des référentiels
de formation.

14 - Le Bac pro CGEA

Un travail important sur le module MP 4 a été fait au CEP, en collaboration avec l’Inspection. Il a abouti en par-
ticulier à une production (annexe 10) qui place ce module au centre de l’architecture générale de la formation.
Module à visée méthodologique, il mobilise, pour analyser des situations concrètes, des savoirs apportés dans les
autres modules.

Pourtant, certains enseignants souhaiteraient « privilégier l’entrée systémique, alors que l’entrée production est
rendue obligatoire compte tenu de l’architecture de la formation ».

141 - Le module MP4 : un module central

L’objectif général de ce module est de permettre aux élèves d’être capable « d’analyser le fonctionnement d’une
exploitation vue comme un système complexe et ouvert et de tenter d’en élaborer un diagnostic global ». Les
résultats de ce diagnostic constituent une aide à la décision. Ces aspects sont essentiels dans le cadre d’une for-
mation qui donne la capacité professionnelle à l’exercice du métier d’exploitant agricole.

Il fournit donc aux élèves les outils pour mettre en œuvre le diagnostic du territoire et de l’exploitation.

La notion d’environnement est abordée dans toutes les dimensions qu’intègre le concept de territoire (dimensions
socio-technico-économique et biophysique). Il est simplement curieux de noter que l’analyse des acteurs soit pla-
cée dans la partie qui traite de l’environnement biophysique.

Les composantes milieu et acteurs du territoire sont bien évoquées de façon explicite mais pas la notion de durabilité.

L’outil IDEA semble a priori bien adapté et peut constituer un outil d’aide au diagnostic tandis que l’AGEA reste
la ressource méthodologique centrale sur laquelle s’appuient les apprentissages.

142 - L’entrée production

Quel que soit le degré d’utilisation de l’outil IDEA, les équipes pédagogiques soulignent la difficulté entre les
logiques du module MP4 et les entrées productions d’autres modules. La principale difficulté pour les ensei-
gnants est alors la contradiction de leur démarche.

• Conclusions

Le module MP 4 est au cœur de l’architecture générale du Bac professionnel en assurant la remobilisation des
acquis d’autres modules (revoir annexe 10) autour du diagnostic sur l’exploitation agricole. Les initiatives des
enseignants avec la méthode IDEA, permettent d’aller plus loin que l’étude du milieu biophysique, en se pro-
longeant vers le territoire. Bien que cette approche systémique soit clairement explicite dans l’annexe 10, dans
la pratique, les logiques qui organisaient cette formation avant sa rénovation, semblent persister et peuvent cons-
tituer un frein dans l’utilisation d’un outil comme IDEA.

2 - l’interprétation et la mise en œuvre des référentiels
Les différentes ambiguïtés relevées sont dans la plupart des cas évitées par les équipes que nous avons rencon-
trées. Les réponses apportées sont variables.

21 - Le MIL

La mise en place d’un MIL spécifique sur l’agriculture durable peut traduire en partie la présence d’une certai-
ne ambiguïté entre le référentiel et l’agriculture durable. C’est une réponse observée à la fois pour les BTSA PA
et BTSA ACSE.
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22 - La pluridisciplinarité pour faciliter les échanges

Parce qu’elle s’organise autour des échanges entre les membres d’une équipe pédagogique, la pluridisciplinari-
té permet des lectures croisées qui enrichissent l’interprétation des référentiels. Ces échanges contribuent égale-
ment à faciliter le transfert des évolutions des connaissances, des concepts et des méthodes.

23 - L’interprétation est dépendante de l’adhésion aux valeurs véhiculées par la durabilité

La durabilité véhicule tout un système de valeurs qui participent à une réflexion sur les évolutions de la société.
On peut ne pas y adhérer.

De plus, la relation de l’agriculture au développement durable touche non seulement à des convictions mais peut
aussi remettre en cause des pratiques pendant longtemps enseignées.

Les perceptions que l’enseignant se fait de la durabilité, de ses savoirs et de ses pratiques, peuvent influencer
l’interprétation des référentiels.

Avant de conclure sur cette analyse, on peut dès à présent proposer le schéma général suivant :

adhésion à la durabilité Interprétations

Gestion et mise en œuvre

Interactions entre les déterminants pour la construction d’un dispositif de formation

Dans ce schéma, les flèches noires indiquent qu’un élément facilite l’autre ou y contribue.

Ce schéma tente en particulier de mettre en évidence la place centrale jouée par la pluridisciplinarité.
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D - En guise de conclusion à cette analyse : le choix
des stratégies pédagogiques et des modalités
d’enseignement de la durabilité

1 - La pluridisciplinarité comme une modalité essentielle

11 - La pluridisciplinarité, une première réponse à la complexité de la durabilité

La durabilité et l’agriculture durable abordent un vaste champ de connaissances qui nécessitent des analyses croi-
sées. Elles mobilisent donc forcément plusieurs enseignants ou experts. La conception et la mise en œuvre des
actions de formation nécessitent donc des échanges qui ne peuvent se faire efficacement que dans ce cadre.

12 - La pluridisciplinarité pour interpréter les référentiels

Lors des actions pluridisciplinaires, les échanges permettent à l’équipe de construire à plusieurs une interpréta-
tion commune du référentiel. Ils participent donc à la cohérence d’ensemble des différents enseignements.

2 - Une stratégie pédagogique basée sur l’action, sur les cas concrets et sur
la production

21 - La durabilité est un concept difficile et abstrait

Dans de très nombreux cas, les élèves n’ont pas ou peu de connaissances sur la durabilité. L’étude de cas conc-
rets rend plus palpable le concept et facilite la mémorisation.

22 - L’activité de l’élève au cœur du processus d’apprentissage

Si, dans cette étude, nous n’avons eu que très rarement l’occasion d’échanger avec les élèves ou d’évaluer leurs
apprentissages, il n’en reste pas moins que le degré de satisfaction des enseignants constitue une petite informa-
tion quant à la réussite de leurs actions de formation. C’est aussi pourquoi il nous a semblé assez évident que les
actions les plus satisfaisantes reposaient sur des stratégies pédagogiques qui privilégiaient l’activité de l’élève.

23 - Traduire l’ensemble de l’activité de l’élève par une production

La stratégie de production permet de donner d’emblée aux élèves le résultat recherché. Cette stratégie facilite la
lisibilité qu’ont les élèves des objectifs qu’ils doivent atteindre. L’engagement et la motivation qui sont au cœur
du processus de formation semblent attisés dès lors que cette production s’appuie sur un cas concret en vraie
grandeur, comme par exemple une exploitation agricole à l’extérieur du lycée.

3 - Apprentissage à l’autonomie
IDEA, en tentant de prendre en compte l’ensemble des attentes de la société vis-à-vis de l’agriculture, marque
une évolution par rapport à bon nombre d’outils de diagnostic généralement centrés sur les préoccupations et les
logiques d’un groupe social ou d’un acteur (finalités de l’exploitant). C’est ce qui en fait son originalité mais éga-
lement sa difficulté parce qu’il faut s’approprier les changements en cours.

L’analyse des pratiques pédagogiques nous a permis de mettre en évidence comment des équipes réussissaient à
surmonter ces principales difficultés.

Ces pratiques pédagogiques peuvent également préparer les futurs gestionnaires de territoire que nous formons
à adapter l’outil de diagnostic, en fonction des enjeux locaux de territoire rencontrés, enjeux qui évolueront aussi
au cours du temps. Une des façons de préparer les élèves passe alors par l’apprentissage à l’autonomie. C’est lui
qui garantira l’adaptation d’une démarche aux enjeux de la société. Pour cela la formation devra pouvoir propo-
ser des apprentissages qui facilitent l’analyse critique, l’ouverture et la recherche d’information, la remise en
cause et la capacité de proposition.
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4 - Éviter le syndrome du QI
Le principal danger de toute démarche et méthode est qu’elle devienne un dogme.

Par exemple on se souvient que le QI a été inventé pour permettre de repérer les principales difficultés des élè-
ves. Malheureusement son utilisation a été galvaudée à tel point qu’il est devenu un outil de mesure de l’intelli-
gence. C’est-à-dire tout autre chose que ce pour quoi il avait été conçu.

La reconnaissance et la rémunération de la multifonctionnalité de l’agriculture passe par une contractualisation
croissante des activités agricoles qui tend désormais à codifier les itinéraires techniques, comme les comporte-
ments des agriculteurs dans les relations qu’ils entretiennent avec leur territoire. L’un des dangers est l’avène-
ment d’une sorte de normalisation de ces compétences et comportements, normalisation qui pourrait être évaluée
dès lors que des outils existent. IDEA ne peut pas être un outil de cette nature. IDEA est un outil d’aide au dia-
gnostic qui cherche à engager à l’action et donc faciliter le conseil et l’accompagnement.

C’est là un des enjeux fort de son transfert.
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Conclusions

Les nouvelles attentes de la société sur les territoires, les lois d’orientations et de décentralisation, obligent
aujourd’hui, à l’évolution des compétences individuelles et collectives au niveau local, et placent les processus
de décisions et d’actions, dans des démarches de projets et de concertation.

Les acteurs agricoles, parce qu’ils sont l’un des principaux gestionnaires des territoires ruraux, se voient donc
placés au centre de ces préoccupations. Parce qu’ils ne peuvent plus les ignorer, ils se doivent d’agir en ce sens.
C’est là, un des enjeux essentiel du contrat territorial d’exploitation. Mais pour agir ils ont besoin d’outils et de
méthodes qui leur permettent de faciliter les prises de décisions.

L’Approche Globale de l’Exploitation Agricole, le Diagnostic de Territoire, IDEA, etc., sont autant de ressour-
ces qui peuvent faciliter ces prises de décisions.

La formation initiale de l’enseignement agricole public doit impérativement accompagner ces évolutions. Parce
que la méthode IDEA est directement centrée sur le thème de l’agriculture durable, elle peut en être un des outils
essentiels dans le cadre d’une approche globale.

Cette étude a montré qu’IDEA était un outil didactique pertinent que les enseignants utilisent pour aborder l’a-
griculture durable. Que les difficultés de cette méthode, auprès des élèves, pouvaient être levées par des pratiques
pédagogiques adaptées, centrées sur le projet et la production-élève, à partir de cas concrets, dans des contextes
pluridisciplinaires. Dans ces contextes, IDEA est déconstruit et reconstruit, afin de faciliter les apprentissages.

Les équipes pédagogiques, qui souhaiteraient s’engager dans une telle démarche, auront tout intérêt à s’appuyer,
à la fois sur cet outil et, sur la capitalisation des expériences, ici décrites.

Des enjeux, tout aussi importants, restent à définir au niveau de la formation continue auprès des acteurs agri-
coles. L’analyse des pratiques pédagogiques de quelques actions de ce type, comme celles de La Côte Saint
André, montrent comment, en particulier, la représentation spatialisée du diagnostic de durabilité, peut constituer
un support de concertation, moteur d’une démarche qui engagerait les acteurs agricoles vers une agriculture plus
durable.
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Annexes

Annexe 1 - Liste des établissements et des formations

LEGTA de Château Salin

Secondes

CFPPA de la Côte Saint Andrée

Formation continue des enseignants

LEGTA de Coutances

Bac professionnel "conduite et gestion de l’exploitation agricole"

CFPPA de Coutances

BTSA Analyse et Conduite de Système d’Exploitation

LEGTA Naves

BTSA Productions Animales

LEGTA de Nîmes

BTSA Analyse et Conduite des Systèmes d’Exploitation

LEGTA de Périgueux

Secondes

Bac professionnel "conduite et gestion de l’exploitation agricole"

LEGTA Vendôme

BTSA Productions animales
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Annexe 2

On considère que le processus de mémorisation passe par différents stades. De façon schématique on peut défi-
nir ces stades de la façon suivante :

1 - sensibilisation

C’est une phase introductive d’une séquence de formation qui permet de mieux situer les contenus et les objec-
tifs visés. Son objectif principal est de :

– motiver l’élève à rentrer dans une démarche d’apprentissage

– permettre à l’élève de relier ces nouvelles connaissances à ses acquis et ses représentations.

2 - Initiation

La phase d’initiation consiste en l’acquisition à des concepts, à des méthodes, à des savoirs faire. Les élèves réali-
sent ou utilisent pour la première fois ces savoirs. Ils sont initiés.

3 - Entraînement

L’entraînement permet de fixer l’initiation et vise des objectifs de maîtrise et de transfert après avoir permis à
l’élève d’appliquer et de mobiliser ses acquis dans des situations variées et graduées, différentes de celles des
situations de formation.

4 - Perfectionnement

C’est le stade de l’expert, rarement recherché pour des élèves. Face à une situation nouvelle l’individu est capa-
ble de mobiliser des savoirs divers dans des situations très éloignées de celles qu’il a connues au cours de son
apprentissage. 
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Annexe 3

Guide d’entretien IDEA

FICHE SIGNALÉTIQUE

Nom :

Prénom :

Ancienneté dans le poste, dans le lycée :

VOUS et IDEA

À quelle occasion avez-vous pris connaissance de la grille IDEA ?

Entre le moment de la découverte de la grille et son utilisation avec les élèves, qu’avez-vous fait ?

CONTEXTE D’UTILISATION DE LA GRILLE IDEA

Quels sont les principaux contextes dans lesquels vous avez utilisé la grille IDEA (pas de détails ici) (avec les
Bacs pro pour l’analyse de l’exploitation, en cours avec les Bacs STAE pour l’approche systémique,…) ?
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L’utilisation de cette grille s’est-elle réalisée en pluridisciplinarité ?

ANALYSE DES SITUATIONS D’APPRENTISSAGE PROPOSÉES

1 - Les objectifs

Dans les différentes situations pour lesquelles vous utilisez cette grille, pouvez-vous formuler :

• Les objectifs (sont-ils référencés ou interprétés ?)

• Les effets attendus, le niveau de performance ?

• Comment mesurez-vous ces effets ? Quels sont les indicateurs utilisés pour mesurer ces effets ?

2 - Stratégies

Pour les différentes situations proposées :

• Quelles sont les principales activités proposées aux élèves ?

• Qu’est-ce qui préside aux choix de ces activités ? (Les aspects théoriques fondant l’action sont-ils exprimés ?)
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3 - Organisation

Dans les différentes situations :

• L’équipe enseignante est-elle mobilisée ?

• Quels sont les enseignants qui sont mobilisés ?

• Quels sont éventuellement les principales difficultés que vous rencontrez pour mettre en œuvre de la pluridis-
ciplinarité ?

• Cette pluridisciplinarité vous semble-t-elle nécessaire ?

LES APPORTS D’IDEA

Quels sont les principales difficultés que vous avez pu rencontrer lors de l’utilisation de cette grille ?

Quels sont les principaux apports que vous en retirez ?

Si vous deviez l’améliorer, sur quoi ces améliorations devraient-elles porter selon vous ?
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IDEA : DE VOUS AUX ÉLÈVES

Si cela est aujourd’hui possible, les élèves ont-ils atteint les objectifs que vous espériez ?

Si non, pourquoi ?

La grille est-elle transmise telle qu’elle est proposée actuellement aux élèves ?

• Réécriture : si tel est le cas, comment ?

• Commentaire : exprimez-le

• Accompagnement avec d’autres enseignants : comment, quelles modalités ?

EN GUISE DE CONCLUSION

Si vous deviez accompagner un nouvel enseignant à l’utilisation de cette grille, comment feriez-vous ?
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Annexe 4
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Annexe 5

LEGTA du val de Seille

57170 CHATEAU-SALINS

EXPLOITATION AGRICOLE
ET TERRITOIRE

Stage en classe de seconde générale et technologique

Objectifs essentiels :

• Être capable d’expliquer les différentes composantes du territoire dans lequel se situe le lieu du stage.

• S’initier au diagnostic agro-environnemental d’une exploitation ou d’un organisme.

Méthodologie :

• Diagnostic du territoire

• Diagnostic agronomique/technique

• Diagnostic environnemental

• Par utilisation des indicateurs de durabilité (méthode IDEA)

• Remobilisation des acquis en cours d’année, lors du stage.



Diagnostique du territoire

Définir et justifier le cadre géographique naturel et administratif
Les composantes : naturelle, humaine et économique

Remarque : établir des cartes pour situer (CDI, recherches personnelles)

1. La composante naturelle

• Le relief

+         

• le climat
→ conséquence sur la faune + la flore

(CDI, recherches personnelles pour les cartes et coupes, les graphiques)

→→  La présence des activités humaines est-elle favorisée ou non ?

2. La composante humaine

• Présence plus ou moins récente
– Traditions (architecture, langues, religion)
– Rôle de l’histoire
(photos, questions, CDI)

• Évolution de la population
Exode → ville - campagne → activités, chef-lieu
(questions, mairie, musée)

→→  une zone dynamique ou en déclin ?

3. La composante économique

• Primaire
– Agriculture : importance, évolution, formes générales, résultats mono, pluri-actifs (formation), spécialisation

(questions, statistiques, carte)

• Secondaire
– activités artisanales, industrielles (IAA), autres…

(questions, CDI, carte régionale des activités)

• Tertiaire
– Commerce, coopératives, transports, autres services (vétérinaire ? écoles…)

→→  Bilan général (+) ou (–) ?
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Points à aborder

– L’agriculteur, sa famille et l’histoire de l’exploitation

– L’environnement de l’exploitation agricole (géographie, naturel, social et économique)

– Les facteurs de production : la main d’œuvre, le foncier, les bâtiments, le matériel, les productions animales
et végétales, les services proposés (tourisme…)

– L’intégration « environnementale » de l’entreprise (voir question ci-jointe)

Indications plus détaillées

• L’agriculteur, sa famille, son histoire

– Quels sont les événements principaux, les faits qui expliquent la situation actuelle ?

– Quels sont les objectifs et les priorités de l’agriculteur et de sa famille : revenu, temps libre, reprise ?

– Quels sont les projets et évolutions souhaités ?

• L’environnement (présentation et mise en évidence des atouts et des contraintes : A/C)

– Localisation géographique de l’exploitation. Zone d’action.

– Particularités principales en ce qui concerne le climat, le relief, les sols… conséquences sur les activités.

– Orientations économiques principales de la petite région et poids des activités rencontrées sur l’exploitation à
l’échelle régionale.

– Relations avec le village (professionnelle ou non), les agriculteurs, les organismes agricoles ou non (relations
avec l’amont et l’aval)

• Les facteurs de production (présentation et A/C)

– Foncier : assolement, faire-valoir, parcellaire, valeur agronomique des sols…

– Bâtiments : nombre, type, utilisation, possibilité de mécanisation ou non, état, mise aux normes, projets…

– Matériel : suffisant ou non, en priorité ou à plusieurs, interventions extérieures, projets…

– Main d’œuvre : personnes présentes (permanents ou temporaires), fonctions et compétences, pointes de travaux
et principaux travaux selon les saisons, vacances, prise de décision, responsabilités (professionnelles ou non)…

• Les activités : productions et services (présentation et points forts/faibles)

– Description et importance

– Justification de leur présence

– Description et analyse de leur conduite technique

– Résultats : techniques (prix du lait, production par animal, rendements, tonnages vendus, nombre de
séjours…) et économiques (marges brutes, revenu agricole…)

• L’insertion « environnementale »

(Voir questionnaire ci-joint)
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Diagnostique environnemental
(Eco-audit)

• Milieu naturel - paysage

– Quel est l’impact de votre système de culture et (ou) d’élevage sur le paysage de la petite région ? Peut-il être
amélioré ? Comment ?

– Connaissez-vous les milieux naturels rares (marais, pelouses calcaires, zones humides…) qui existent sur votre
exploitation ? Les protégez-vous ? Comment ? Les exploitez-vous ? Comment ?

– Connaissez-vous la faune sauvage qui vit sur les terres de votre exploitation ? La nommer.

– Vos pratiques culturales intègrent-elles la préservation de ces espèces ?

• Conduite des cultures

Sol :

– Réalisez-vous des analyses de sol ?

– Quels sont les éléments que vous recherchez ?

– Avez-vous constaté à certains endroits des phénomènes d’érosion du sol ? À quoi est-ce dû ? Comment y remé-
diez-vous ?

– Actuellement, on fait de plus en plus appel à l’agriculture pour la valorisation des boues de station d’épuration.
Quelle est votre position par rapport à cette pratique ?

Eau :

– Recherchez-vous une réduction de la pollution azotée sur votre exploitation ? Comment y arrivez-vous ?
(Méthode des bilans azotés, autre méthode, engrais vert…)

– Quelles sont les pratiques utilisées sur votre exploitation et qui ont un impact sur l’hydraulique du territoire ?
Expliquez.

Pratiques :

– La protection des cultures contre les ravageurs par les pesticides est efficace et économiquement rentable. Y
voyez-vous cependant des limites ? Lesquelles ? Pourquoi ?

– Quel est votre comportement face à l’utilisation des produits phytosanitaires ? 
(Port de vêtements adaptés, douche et changement de vêtements après le traitement, pesticides entreposés dans
un local isolé du reste de l’exploitation, rinçage des cuves du matériel d’épandage dans des conditions respec-
tueuses de l’environnement, réglage et contrôle régulier des performances du pulvérisateur).

– Recherchez-vous d’autres modes de protection des cultures que celle par les produits phytosanitaires ? faudrait-
il développer cet aspect au niveau de la recherche agronomique ?

– Êtes-vous sensible au « bien-être » des animaux de votre exploitation ? Quelles sont les pratiques dans ce
domaine ?
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– Pensez-vous que les activités liées à l’agriculture ont un effet sur la pollution de l’air ?

– Pensez-vous que vos pratiques agricoles sont source de pollution sonore ? Lesquelles ? Comment y remé-
diez-vous ?

• Ouverture de l’exploitation sur l’extérieur

– Votre exploitation est-elle ouverte au public ? Sous quelle forme ?

– Pensez-vous développer la fonction « accueil » sur votre exploitation ? Comment ?
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Restitution

• La restitution consiste en une présentation orale de l’exploitation agricole dans son territoire devant un jury
de deux enseignants. Pour cela, vous illustrerez votre exposé de vingt photos :

– 10 photos sur la petite région,

– 5 photos sur le diagnostic technique,

– 5 photos sur le diagnostic environnemental…

• Utilisation de la grille des indicateurs de durabilité des exploitations agricoles

• Documents de synthèse à remettre au jury le jour de la restitution.
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INDICATEURS DE DURABILITÉ 
DES EXPLOITATIONS AGRICOLES

Méthode IDEA

(Indicateurs de durabilité des exploitations agricoles)

Version 2.3 (mars 2000)

Échelle de durabilité agro-écologique (1/4)
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Annexe 6

DIAGNOSTIC AGRI-ENVIRONNEMENTAL
INDICATEUR DE DURABILITÉ
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Annexe 8
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Annexe 9
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Annexe 10
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